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« Cultivons la paix »
Première Assise des Faiseurs de Paix 

Centre culturel de Rossignol-Tintigny,
les 13,14 et 15 mai 2005

Présentation des 3 ateliers de rencontre et de réflexion 
sur des « Fabriques de Paix »

La Première Assise des Faiseurs de Paix propose de faire se rencontrer des faiseurs 
de paix d’ici et d’ailleurs et d’écouter le récit de leurs actions dans différents 
domaines, l’intention étant d’impulser un mouvement de pratiques porteuses de paix 
et de dialogue. 

Les 3 ateliers seront animés par Jean-Pierre PIRSON, coordinateur de Losange-
Fondation et journaliste à la RTBF.

Vendredi 13 mai 2005 – 14h > 17h
Atelier « La paix et la gestion de la terre agricole ici et ailleurs »

Gérer la terre en tant qu’être vivant requiert un souci de terre, un souci d’entretien et 
d’encouragement à la vie.
Or une logique de guerre économique s’est emparée du vivant, elle se retrouve ainsi dans :

 La guerre des semences, accaparées par le marché ;
 Les organismes génétiquement modifiés (o.g.m.) ;
 La mise en concurrence des agricultures vivrières (celles qui doivent nourrir chacun 

entre elles, celles du Nord et du Sud, …) ;
 L’appropriation marchande des terres agricoles, appropriation qui laisse autant de 

paysans sans terre que de citadins privés de tout souci de terre.

La guerre économique, on la vit dans la forme agricole, d’abord dans la mort des petites 
exploitations agricoles. Il existe des alternatives mais le premier changement est à opérer 
dans la tête de chacun : voir, reconnaître que la ferme est un lieu unique, d’entretien de la 
vie, au carrefour du soin donné à la terre, aux plantes, aux animaux et aux hommes.
Des alternatives existent et se pratiquent. Pour réinventer des fermes en cheville étroite avec 
l’intérêt que la ville et le monde des entreprises devraient lui porter, un intermédiaire est 
essentiel entre gens de la terre et urbains : un organisme financier qui permet à la ferme de 
cesser d’être une entreprise rentable et lui permet d’être un lieu d’échange vital et de soins.
Car la logique de « guerre » içi, c’est celle d’une non-communication entre gens de la terre et 
urbains quant à leur souci d’une terre commune.  

mailto:culturerossignol@yahoo.fr


L’atelier donnera la parole à 6 intervenants pour présenter autant de pratiques qui favorisent 
le lien entre agriculteurs et citoyens :

 Louis LAROCK, agriculteur wallon (Rotheux), présentation de la démarche des
« Communautés Agricoles » en Allemagne et réflexion prospective à partir de cette 
expérience.

 Marc VAN OVERSCHELDE, agriculteur de la « Ferme du Hayon », présentation de la 
coopérative « Terres du Hayon » et de l’histoire de la propriété des terres gérée en 
coopérative foncière par cette ferme gaumaise.

 Ingrid MULLER, présentation du Groupement d’Achat Commun de Pierreux (Liège)
 Arsène-Marie JACQUES, agriculteur de la « Ferme de la Géronne» (Léglise), 

présentation des activités d’une ferme pédagogique,
 Françoise PIERRET-DEOM, agricultrice de la « Ferme de la cour » (Orgeo), 

présentation des activités d’une ferme-ressourcement.
 Banque TRIODOS (Pays-Bas) – Réflexion sur de nouveaux financements d’une 

agriculture durable (à confirmer).

Le débat sera engagé à partir des objectifs du projet « Réintégrer l’agriculture dans la vie 
sociale » du programme CUESTAS 

Coordination de l’atelier : Françoise Urbain (tél : 063/ 58.37.27)

Samedi 14 mai 2005 – 14h > 17h
Atelier « Les marches, le sit-in, l’assise »

Se mettre en marche, occuper le pavé, faire assise de méditation dans l’espace public. 
Trois « gestes » de la non-violence !
Trois « formes » de demande de paix, d’expression de mobilisation face aux violences de ce 
monde ! 

 Gandhi coagula l’aspiration des masses rurales en brides pour l’indépendance en initiant la 
« Marche du sel » en 1930. L’Inde des années 2000 est traversée de marches, marches 
d’intouchables, de paysans…

 En Thaïlande, en 2002, des milliers de paysans expulsés de leurs terres par la construction 
d’un barrage hydro-électrique, demandent à des moines boudhistes de s’asseoir en 
méditation avec eux sur le site du chantier du barrage.

 En Europe, à la frontière du Kosovo bombardé, un camp de paix s’installe. Les actes : 
méditation, musique sacrée.

D’une part, différentes traditions spirituelles vivantes considèrent que la haine, l’envie ou le 
désespoir qu’on laisse en son cœur peuvent être mystérieusement complices d’un meurtre, 
d’une injustice ou d’une catastrophe naturelle qui se passe à des milliers de kilomètres.  
D’autre part, de plus en plus d’actions de non-violence et de résistances politiques et 
citoyennes aux conflits s’articulent au départ de problématiques locales à l’échelle de la 
globalité du monde.
Une invitation à penser l’interdépendance……

L’atelier propose à 6 intervenants de faire le récit de leur pratique de paix, que ce soit dans 
le champ de l’action citoyenne et politique ou dans celui de la spiritualité.

 Jean-Pierre DARDAUD, présentation d’expériences au sein de Frères des Hommes 
en France et en Inde, et de la démarche « la forêt de la paix » (France),



 Pierre GILLET, prêtre de paroisse wallonne, engagé dans la formation d’un réseau 
international des artisans pêcheurs,

 Jean-Marie MULLER, écrivain et porte-parole du M.A.N, Mouvement pour une 
Alternative Non-violente (France),

 Pandit ASHOK PATHAK, musicien indien et homme de méditation qui intervient sur 
les lieux de conflits, notamment au Kosovo (Pays-Bas)

 Annick BURNOTTE, coordinatrice de Vie Féminine, présentation de la Marche 
Mondiale des Femmes en 2005 et d’une réflexion collective de femmes sur le sacré 
et ses symboles intitulée « sacré-parole »,

 Fabien RONDAL, permanent du Forum voor de Vreedesactie, présentation des 
actions de Bomb Stopping.

Le débat sera engagé à partir des objectifs éducationnels et politiques du projet « Champ de 
paix » du programme CUESTAS avec le groupe porteur de l’action qui rassemble différents 
partenaires des 3 communes impliquées.

Coordinateur de l’atelier : Bruno Carton, initiateur du projet (tél : 063/ 58.37.27)

Dimanche 15 mai 2005 – 10h > 13h
Atelier « La paix et les violences des exclusions sociales »

La pauvreté et la précarisation croissantes représentent une des menaces les plus fortes à la 
paix.  Ceux que nos sociétés désignent du nom d’exclus (- qui est l’excluant ?-) sont privés du 
droit de parole sur eux-mêmes, du droit d’initiative.
Insidieusement, le sort fait par la société aux exclus leur interdit toute prise de conscience d’identité 
personnelle et collective et même toute prise de conscience d’être dans un conflit touchant le ferment 
de la société.
Amener des exclus à la prise se conscience d’être acteur d’un conflit de société pourrait alors être 
facteur de paix.
.
5 intervenants extérieurs sont invités à faire le récit de leur pratique de paix dans le champ 
social 

 Luc LEFEVRE, présentation des actions avec les plus défavorisés de 
l’association « Luttes, Solidarité, Travail » de Namur.

 Monique COOLS-LAHAYE, présentation du réseau d’échanges de savoirs 
« Ressources » d’Arlon comme pratique basée sur l’échange de savoir-faire entre 
citoyens.

 Annick BURNOTTE, présentation du projet de Vie Féminine « Affaires de Femmes » 
ou quand le Sud enseigne au Nord les pratiques du micro-crédit dans le lancement
d’entreprises autour de femmes.

 Olivier RALET, philosophe, initiateur de l’association « Citoyens Comme les Autres »
de Bruxelles pour la réduction des risques sanitaires et sociaux associés à l’usage de 
drogues.

 David VERCAUEREN, présentation des activités du Collectif Sans ticket (à confirmer)

Le débat sera ensuite mis en perspective à partir d’actions menées sur le territoire 
CUESTAS, notamment par le projet « Aide aux choix de vie » du programme Cuestas avec 
les jeunes marginalisés, les familles monoparentales et sur la condition de la femme, et par 
le réseau des partenaires associés, les C.P.A.S. des 3 communes, l’association « Vie 
Féminine », « Losange » Fondation et le Centre de Développement Rural d’Ansart….

Coordinateur de l’atelier : Nicolas Ancion (tél. : O474/23.44.29 - ancionnicolas@kynet.be)

mailto:@kynet.be)


La participation aux ateliers est gratuite, mais l’inscription est obligatoire (voir 
talon d’inscription ci-dessous).

Possibilités de logement sur place à Rossignol (Réservation au secrétariat du 
Centre Culturel)
-au Centre de formation de la Communauté française attenant au Centre culturel de 
Rossignol (Nuitée : 3,20 euros + suppl. drap : 3 euros)
-Camping dans le parc.

Le programme détaillé de l’ensemble des activités de la Première Assise des 
Faiseurs de Paix est disponible sur simple demande.

Première Assise des Faiseurs de Paix 
Centre Culturel de Rossignol-Tintigny, les 13,14 et 15 mai 2005

1, rue Camille Joset 6730 Rossignol
Tél. : 063/41.31.20 – Fax. : 063/41.31.21

Courriel : culturerossignol@yahoo.fr

Inscription aux ateliers
(un bulletin d’inscription par participant)

Nom et prénom (ou association) :

Adresse :

Tél./Gsm : Courriel :

Je m’inscrits aux ateliers : 
O Atelier  «La paix et la gestion de la terre agricole, ici et ailleurs »

Vendredi 13 mai (14 h > 17 h)

O Atelier « Les marches, le sit-in, l’assise »
Samedi 14 mai (14h30>17H30)

O Atelier « La paix et les violences des exclusions sociales »
Dimanche 15 mai (10h>13h)
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